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1 LE séminaire a porté cette année sur deux questions distinctes. La première concerne ce
que  l’on  aimerait  appeler  la  « connectivité »  des  images.  Si  l’on  admet  avec  Ernst
Gombrich que le spectateur ne regarde pas seulement avec ses yeux mais aussi avec son
cerveau et sa mémoire, ce qui oriente la manière d’interpréter ce que le regard perçoit,
on est alors conduit à s’interroger sur les mécanismes de ces associations. Mais comme
on ne peut se mettre dans la tête des autres (pas plus dans celle des Grecs que dans celle
de nos contemporains), les seules associations identifiables sont celles explicitement
mises en place par les imagiers eux-mêmes. On a donc étudié, à côté de l’olpè Chigi qui
nous a servis de point de départ, diverses séries de vases où sont assemblées plusieurs
images (amphores à  deux temps,  coupes à trois  temps) pour tenter de comprendre
comment elles se complétaient,  soit sur le mode de la redondance soit sur celui du
contraste.  L’expérience  permet  de  repérer  non  pas  des  « programmes »
iconographiques au sens strict, mais des récurrences, des segments de réseaux, dont il
faudra poursuivre l’analyse.
2 L’autre question étudiée cette année, dans le prolongement d’une recherche au long
cours sur l’esthétique des armes, a porté sur les boucliers. Dans la panoplie grecque, le
bouclier est un objet particulièrement riche et complexe en raison de la relation qu’il
entretient avec le  corps de celui  qui  le  porte et  des images qu’il  est  susceptible de
véhiculer.  Depuis  le  bouclier  d’Achille  dans  l’Iliade jusqu’aux  nombreuses
représentations de boucliers dans le répertoire céramique, le jeu de la figuration se
déploie dans de nombreuses directions. On a surtout retenu cette année la série des
images du corps sur les boucliers, soit en morceau (œil, jambe, sexe), soit en entier,
créant  divers  effets  de  décalage  ou  d’écho  par  rapport  au  corps  du  porteur.  On  a
également analysé la série de représentations du combat entre Héraklès et Kyknos, où
le héros thébain porte, ce qui est inhabituel, un bouclier et ne se contente pas de sa
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peau de lion. Les trois exposés de Karel Thein (Université de Prague) ont repris, dans le
domaine  de  l’ekphrasis, cette  question  du  bouclier,  en  analysant  le  texte  d’Homère
(bouclier  d’Achille)  ainsi  que  celui  du  pseudo-Hésiode  (bouclier  d’Héraklès),  Deux
autres exposés entraient dans cette même problématique des armes et de la guerre
héroïque :  celui  d’Isabelle  Warin  (post-doctorant,  Université  Paris  1-Panthéon-
Sorbonne),  sur  les  problèmes  techniques  liés  à  l’armement,  celui  de  David  Bouvier
(Université de Lausanne) sur la représentation de la guerre de Troie.
3 D’autres interventions au cours de l’année ont porté sur des questions plus éloignées de
ces thèmes, mais toujours en relation avec les problèmes de figuration et d’image. Ce
fut le cas de la présentation par Dyfri Williams (British Museum) de sa relecture du
fronton est du Parthénon ; de l’exposé de Vincent Azoulay (Saint-Quentin-en-Yvelines,
IUF)  sur  le  groupe  des  Tyranicides  et  son  recyclage ;  de  l’exposé  de  Vasso  Zachari
(doctorante  à  l’EHESS)  sur  la  présence  de  l’autel  dans  l’image ;  enfin  de  celui  de
Gabriella Pironti (Université Federico II, Naples) reprenant la question posée jadis par
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